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CSndamnª ¡ ReimW TSYV Yn VSdªS aZec le GIGN eX
324 kg de cannabiW

MI9 E4 LIG4E LE 24/02/2018 � 14:53

MAROC (/938/LOCATIONS/MAROC) , PARIS (/437/LOCATIONS/PARIS) , REIMS (MARNE) (/185/LOCATIONS/REIMS-

MARNE)

En maVW 2017, Yn RªmSiW UYi cSnZS]aiX 324 kilSW de cannabiW aZaiX faiX dY
WXSck-caV TSYV ªchaTTeV aY GIGN. Ce ZSleX VSYXieV, jYgª jeYdi, a ªXª WancXiSnnª
TaV Yne Teine de 10 mSiW feVme. m DªXSYVnemenX de TVScªdYVe |, accYWenX WeW
aZScaXW.

U nité d’élite de la gendarmerie nationale, le GIGN de Versailles-Satory
avait été prévenuø: c’est un solide client qu’il fallait prendre en filature pour
l’intercepter à la sortie de l’A4. Les supergendarmes n’ont pas été déçus.
Nomade sédentarisé de 32øans, le Rémois Paul Klatt a respecté sa réputation
forgée au fil de ses rencontres musclées avec les forces de l’ordre, notamment
la nuit, quand il les croisait pendant des raids.

Ce 13ømarsø2017, au moment oá les véhicules banalisés du GIGN commencent
à suivre son fourgon sur l’A4, entre Paris et Reims, aucun cambriolage en
préparation. Depuis plusieurs mois, les gendarmes de la section de recherches
de Reims enquêtent sur un gros trafic de résine de cannabis qui serait dirigé par
deux frÒres du quartier Orgeval. Des investigations, il ressort que le duo aurait
noué affaire avec certains nomades pour leurs compétences en matiÒre de
conduite sportive, afin de leur confier le transport de la drogue moyennant
rétribution.
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Mi-mars, une date de livraison est éventée. D’aprÒs les renseignements, Paul
Klatt doit se rendre en région parisienne dans la nuit du 12 au 13 pour récupérer
une cargaison de 324økilos (800ø000øeuros).

Au retour, vers 8øhø30, le GIGN donne le top départ de l’interception alors que le
suspect arrive au péage de ThilloiV. Son fourgon est pris en tenaille, Paul Klatt
accélÒre, parvient à passer, percute l’auto d’un particulier, explose la barriÒre du
péage et sort de l’A4 à tombeau ouvert, direction la zone Ikea. Il emprunte des
ronds-points à contresens, percute les véhicules du GIGN qui tentent de le
dépasser, déboule sur le parking du centre commercial, tamponne la voiture
d’un client puis s’enfuit à pied, fourgon hors d’usage. Les gendarmes courent
plus vite. Deux de leurs véhicules sont sérieusement endommagés.

Cette interpellation sera suivie de nombreuses autres liées au trafic de drogue
(nos éditions des 17ømars, 7øseptembre et 23øoctobre 2017) mais jeudi, c’est
uniquement pour les délits routiers que Paul Klatt était déféré en comparution
immédiate, à la grande colÒre de ses avocats, Mes Anne-Claire Moser-Lebrun et
Arthur De La Roche.

Plac® en garde ¥ \ue la \eille de sa sortie de prison

Paul Klatt a été incarcéré pour sa participation présumée au trafic, sauf que le
12ødécembreø2017, la Cour de cassation a prononcé la nullité de sa détention
provisoire, au motiføque le cabinet d’instruction n’avait pas transmis une piÒce à
la défense. Il aurait dß être libéré le jour même, mais il purgeait aussi quelques
peines, notamment six mois ferme pour un accident sur l’avenue Brébant à
Reims (ivre, il avait dérapé sur la neige à grande vitesse et percuté une voiture,
blessant la conductrice).

jøAWec leT SemiTeT de QeineT, M.KlaUU aVSaiU dß ÐUSe libÏSÏ meScSedi Ë 8øheVSeT.
EU c’eTU la Weille de Ta libÏSaUiPn, maSdi, RV’Pn le Qlace en gaSde Ë WVe QPVS ceT
faiUT WieVY d’Vn anøþøx, s’étrangle Me Moser-Lebrun. Alors que la procédure était
en attente depuis maiø2017, jøle QaSRVeU a cPnUacUÏ le QelPUPn aVUPSPVUieS le
26øjanWieS QPVS accÏlÏSeS le dPTTieS. PPVSRVPi Te SÏWeilleS Ti UaSd en QSeTTanU leT
gendaSmeTø? PaSce RVe Ta dÏUenUiPn QSPWiTPiSe a ÏUÏ annVlÏe eU RV’il Wa bienUÙU
TPSUiS, nPUSe PaVl KlaUUøþ iViUe, WiUe, dÏQÐche[-WPVT leT gaSTøþw Il n’Z a aVcVne aVUSe
SaiTPn RVe celle de WPVlPiS mainUeniS M.KlaUU en dÏUenUiPn, QaSce RV’il T’aQQelle
PaVl KlaUU, QaSce RV’Pn n’a QaT enWie de le WPiS cPmQaSaÔUSe libSe danT le dPTTieS



/

Ë l’inTUSVcUiPn. C’eTU Vn dÏUPVSnemenU de QSPcÏdVSe. SeT dSPiUT PnU ÏUÏ bafPVÏT.
On ne QeVU ÐUSe RV’Ïc�VSÏ, indignÏ de Te SeUSPVWeS aVjPVSd’hVi en cPmQaSVUiPn
immÏdiaUe, le lendemain Pá il aVSaiU dß ÐUSe libÏSÏ.øx

Reconnu coupable des délits routiers, Paul Klatt est condamné à dix mois de
prison. C’est pourtant les poignets libres, sans menotte, qu’il quitte le tribunalø: le
mandat de dépÙt n’a pas été prononcé. Il va pouvoir purger sa peine sous
bracelet électronique. Fabrice Curlier

_________________________________

Le gUoV doVVieU Ya-W-il faiUe SVchiWW¬?

Paul Klatt est l’une des huit personnes actuellement mises en examen dans le
dossier de stupéfiants. D’un cÙté, il y a les nomades sédentarisés, comme lui,
suspectés de faire les chauffeursø; de l’autre, des délinquants de cités, dealers
présumés. Les chefs seraient deux frÒres du quartier Orgeval, la trentaine, le
premier arrêté en septembreø2017 sur une autoroute de Seine-et-Marne avec
100ø000 euros en billets dans sa voiture, le second cet hiver dans une station de
ski des Alpes, oá il prenait du bon temps aprÒs s’être accordé une trêve dans sa
cavale au Maroc.

La saisie des 324økilos de cannabis est la plus grosse jamais réalisée à Reims
depuis de nombreuses années. Mais va-t-elle déboucher sur un fiasco judiciaire
de la même importanceø? L’annulation de la détention provisoire de Paul Klatt
n’est pas le seul couac du dossier. À l’audience, on a appris que la cour d’appel
de Reims, en janvier, a annulé la jøTPnPSiTaUiPnøx qui avait permis de connaÔtre la
date de livraison des 324økilos, car renouvelée hors délai par le juge. Pour les
avocats, cette boulette aurait dß entraÔner la nullité de la saisie, au motif qu’elle
découlait d’une jøTPnPSiTaUiPnøx illégale, mais la cour d’appel l’a quand même
validée. Les conseils des mis en examen ont formé un pourvoi devant la Cour de
cassation, avec l’espoir qu’en prononçant la nullité de la saisie et des procÒs-
verbaux d’interpellation de Paul Klatt, elle provoquerait l’effondrement de toute
l’instruction et de ses huit mises en examen.


